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SASU maisons et terrains Thierry Corre          
          Préfecture du Finistère  
87 boulevard de l’Europe       40-42 boulevard Dupleix 
          29320 Quimper cedex 
29200 BREST 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Monsieur le Préfet, 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Nous avons l'honneur de solliciter l’autorisation d’aménager un lotissement soumis au régime de la  
 
déclaration rubrique 2.1.5.0. 
 
 
Notre projet est situé sur la commune de Trémaouézan, route de Plouédern. 
 
 
Le présent dossier montre les mesures prises pour la protection de l’environnement concernant la gestion des 
 
eaux pluviales. 
 
 

Nous vous prions d’agréer, Monsieur le Préfet, l’assurance de notre considération distinguée. 
 
 
 
 
 
 
 
 

A …………………………….. 
 
le …………………………….. 

 
 
 
 
 
 
 
 



 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
Fiche de synthèse 



 

Fiche de Synthèse 

Rubrique  : 2.1.5.0 Rejet d’eaux pluviales dans les eaux douces superficielles ou sur le sol ou 
dans le sous sol 

Code de l’Environnement  article R214-1 et suivant  

Le demandeur : 

Nom du (ou des) demandeur(s)  SASU maisons et terrains 
Thierry Corre  

 

Adresse  87 boulevard de l’Europe 29200 BREST 

Le Projet : 

Nom  
Localisation  Route de Plouédern 29800 Trémaouézan 
Références cadastrales  WD 271p, 272p 
Surface du projet  (ha) : 1,1ha  Imperméabilisation au niveau du lotissement 
Surface totale interceptée (ha) : 0 ha Jardins (ha) :0,64  
Surface active  (ha) : 0,49ha Voirie, parking (ha) :0,25  
Coefficient de ruissellement : 0,45 Toiture et accès parcelles (ha) : 0,21 

Rubriques concernées par le projet : 

Rubrique 2.1.5.0 Autre rubrique 
Régime :    Autorisation �      Déclaration �  Régime :     Autorisation �    Déclaration�  

Milieu récepteur : 

Exutoire final :  Sous-sol Code Hydrologique :  
Superficie bassin versant à l’exutoire: 1,173km² 
Débit de pointe décennal à l’état initial à l’exutoire : 0,57m3/s 
Cheminement intermédiaire par fossé : Oui �  Non  �  Si oui : Privatif  

�  
Public �  

Cheminement intermédiaire par réseau communal : Oui �  Non  �  
Risque inondation en aval lié au projet identifié : Oui �  Non  �  

Mesures Compensatoires : 
 
Puits d’infiltration  à la parcelle  (STO03):    
Période de retour de dimensionnement (an) : 100   
Surface active collectée (ha) : 0.150   
Volume utile   6,12 m3   
Surface d’infiltration 24,6m²   
Potentiel d’infiltration des eaux : 
 
 
 
Débit de fuite (m3/s)  

1,58E-
05 
m3/m²/s 
 
3,9E-04 
m3/s 

  

    
   
Tranchées d’infiltration  sous voirie   (tranche 0 ):  Tranchées d’infiltration sous voirie  (tranche 1 ):  
Période de retour de dimensionnement (an) : 10 Période de retour de dimensionnement (an) : 100 
Surface active collectée (ha) : 0.06 Surface active collectée (ha) :  0.07 
Volume utile 15 m3 – Surface d’infiltration : 70m² Volume utile 27 m3 – Surface d’infiltration : 108m² 
Potentiel d’infiltration des eaux :  1.58E-05 m3/m²/s 

 
Potentiel d’infiltration des eaux :   1.58E-05 

m3/m²/s  

Débit de fuite (m3/s) :  1,11E-03 m3/s Débit de fuite (m3/s) : 1,63E-03 m3/s 
    

  



Tranchées d’infiltration sous voirie   
(tranche 2):  
Période de retour de dimensionnement 
(an) :100 
Surface active collectée (ha) : 0.06 
Volume utile 22 m3 – Surface d’infiltration : 
99m² 
Potentiel d’infiltration des eaux : 1.58E-05 
m3/m²/s 
 
Débit de fuite (m3/s) :  1,11E-03 m3/s 

   

 
 
 
 
 

 

Modalité de dépollution du rejet : 

 

Assainissement eaux usées :  Autonome �  Collectif �   

Projet situé dans un périmètre de protection de 
captage 

oui �  non �   

Projet situé dans une zone humide  oui �  : surface : non �    

Projet situé dans une zone Natura 2000 oui �  :  non �   

Projet situé dans un SAGE   oui � : Bas Léon (phase 
de mise en oeuvre) 

non �   

 



 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
Présentation générale  



 

1  Fiche signalétique administrative 

11..11  --    LLee  ddeemmaannddeeuurr  

Nom du demandeur  SASU maisons et terrains 
Thierry Corre  

 

Adresse  87 boulevard de l’Europe 29200 BREST 

 

11..22  --    LLee  pprroojjeett   ddee  lloott iisssseemmeenntt  ::   

Nom Les Comarets  
Lieu -dit Route de Plouédern 29800 

Trémaouézan 
 

Références cadastrales  WD 272 
Surface du projet   1,07ha 
Surface bassin versant dont les écoulements sont interceptés par le projet : 0 ha 
Surface prise en compte pour le projet : 1,07ha 
 
 
11..33  --  LLee  ddoossssiieerr  rrééaall iisséé  ppaarr::   

Nom Altéor-Environnement  
Adresse agence de Quimper Zone de Mescoat-rue Ingénieur 

Jacques Frimot 
29800 LANDERNEAU 

Téléphone    02 98 30.35.01 06 12.85.87.19 
Site Internet   E-mail :gabriel.jestin@alteor-environnement.com 
Rédacteur dossier   Gabriel Jestin  
 
 
11..44  --    LLeess  rrééfféérreenncceess  rréégglleemmeennttaaii rreess  ::   

Loi  Loi sur l’eau n° n°93-3 du 3 janvier 1992  
décrets n° 93.742 et 93 .743 du 29 mars 1993 Modifié le 17 juillet 2006 

n°2006-881. 
   
Code de l’environnement    Articles L.214-1 à L.214-6 du code de 

l’environnement 
 

 
Le projet de lotissement présenté dans le cadre de ce dossier, est soumis au régime de la déclaration, comme le 
montre le tableau de la nomenclature suivant : 
Nomenclature Nom de la rubrique seuil  Caractéristique 

du projet 
Classement 

du projet 
 

 
2150 

Rejet d’eaux pluviales dans les eaux 
douces superficielles ou sur le sol ou 
dans le sous sol, dont le bassin 
versant augmenté des surfaces dont 
les écoulements sont interceptés par 
le projet est: 

1.  supérieur ou égale à  
20hectares, Autorisation  
 
2. supérieur à 1hectare et 
inférieur à  20hectares, 
Déclaration  

Surface prise en 
compte pour le  
projet : 
1,07ha 

 
 

Déclaration 

Tableau 1 : Rubriques concernées par le projet 

 
 
 



 

2  Présentation du projet 

 
22..22..11  ––  SSii ttuuaatt iioonn  dduu  pprroojjeett     

Le projet de lotissement est situé à l’entrée sud du bourg de Trémaouézan. 
 
Au nord, à l’est et à l’ouest, il sera implanté en continuité avec les habitations du bourg et un lotissement existant et 
un autre en projet. 
La partie sud est occupée par des parcelles agricoles. 
 
L’assainissement sera de type non collectif. 
 
22..22..22  ––  DDeessccrriipptt iioonn  dduu  lloott iisssseemmeenntt    

Le lotissement est composé de 14 lots individuels dont la surface varie entre 510m² et 780m². 
Un accès sera créé sur la D74. 
 
Pour les calculs des surfaces imperméabilisées à la parcelle, les hypothèses suivantes sont retenues : 100m² pour 
les toitures et 50m² pour les accès. 
 

22..22..33  ––  GGeesstt iioonn  ddeess  eeaauuxx  pplluuvviiaalleess    

 
Les eaux pluviales seront gérées par infiltration, à la parcelle pour chaque lot et sous la voirie pour les voies de 
circulation. 
 



 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 Notice d’incidence  



 

1  Etat initial 

Les débits de pointe lors des pluies seront calculés sur la base de pluies de période de retour décennale 
(T=10ans). 
L’intensité de la pluie sera obtenue à partir de l’équation de Montana : i=axt c

-b, les coefficients a et b (dits de 
Montana) étant fournis par la météorologie nationale. 
 
11..11  --  LL’’eeaauu  

1.1.1 Caractéristique hydrologique et bassin versan t 
Le secteur du futur lotissement est situé dans le bassin versant d’un affluent de l’Aber Wrac’h que nous 
appellerons « ruisseau de Lann gazel ». 
Son bassin versant est partagé entre zones urbaines peu denses et zones rurales. Le ruisseau ne fait l’objet 
d’aucun suivi de débit ni de qualité des eaux. 
Caractéristique physique du ruisseau au droit du projet : 
Cours d’eau   ruisseau de Lann gazel  
Surface bassin versant : 0,57 km² 
Cheminement hydraulique 900m 
Pente moyenne 0,013m/m 
Cœfficient de ruissellement 0,08 
Voir annexe 2  
Caractéristique physique du ruisseau à l’exutoire : 
Cours d’eau  ruisseau de Lann gazel  
Surface bassin versant : 1,17 km² 
Cheminement hydraulique 1400m 
Pente moyenne 0,012m/m 
Cœfficient de ruissellement 0,1 
Voir annexe 2  
Le débit de ce cours d’eau peut être évalué à partir d’un cours d’eau présentant les mêmes caractéristiques 
morpho-dynamiques (pluviométrie, géologie, pédologie, occupation des sols). 
Dans ce cas, les débits spécifiques (l/s/km²) peuvent être considérés comme proches. 
 
Le cours d’eau qui correspond le mieux à la zone d’étude est l’Aber Wrac’h à Loc Brévalaire : 
Cours d’eau  Aber Wrac’h 
Surface bassin versant : 24 km² 
Localisation de la station Loc Brévalaire 
Code hydrologique J 3205710 
Période de mesure  46 ans 

Récapitulatif des débits moyens mensuels : 

 J F M A M J J A S O N D Moy. 
Aber Wrac’h en l/s/km² 0,861 0,944 0,717 0,542 0,396 0,270 0,197 0,151 0,142 0,200 0,352 0,627 0,447 
Aber Wrac’h en l/s 20,66 22,66 17,20

8 
13,01 9,504 6,48 4,728 3,624 3,408 4,8 8,448 15,05 10,73 

ruisseau de Lann 
gazel  au droit du 
projet en l/s 

0,50 0,54 0,41 0,31 0,23 0,15 0,11 0,09 0,08 0,11 0,2 0,36 0,25 

ruisseau de Lann 
gazel  à l’exutoire  en 
l/s 

1,03 1,43 1,09 0,82 0,61 0,40 0,29 0,24 0,24 0,33 0,53 0,95 0,66 

 

Tableau 2 : Evaluation des débits moyens mensuels  



 

Récapitulatif des débits d’étiage : 

 QMNA2 
L’Aber Wrac’h en l/s 120 
L’Aber Wrac’h en l/s/km² 5 
Ruisseau de Lann gazel l/s au droit du projet 2,85 
Ruisseau de Lann gazel en l/s à l’exutoire 5,85 

Tableau 3 : Evaluation des débits d'étiage  

Le débit d’étiage de période de retour 2 ans est généralement pris en compte pour les études hydrologiques : 
QMNA2. 

Récapitulatif des débits de crue : 

Les débits de crue de fréquence décennale du ruisseau de Lann gazel sont estimés à partir de différentes formules 
présentées en annexe 2 : la méthode rationnelle et la formule de Socose. 
La valeur retenue au droit du projet  est de 0.33 m3/s et à l’exutoire du ruisseau de 0,60 m3/s pour une crue de 
retour 10 ans.  
 

1.1.2 Périmètre de captage d’eau et alimentation en  eau 
 Aucun périmètre de protection de captage d’eau potable à proximité du futur lotissement. 
 

1.1.3 Schémas d’aménagement et de gestion des eaux (SDAGE et SAGE) 

C’est Quoi : 
Le SDAGE ou Schéma Directeur d’Aménagement et de Ge stion des Eaux  est un cadre de référence, institué 
par la loi sur l’eau du 3 janvier 1992. Il établit les orientations de la gestion de l’eau dans les 6 agences de l’eau 
(Loire Bretagne, Artois Picardie, Seine Normandie, Rhône Méditerranée Corse, Rhin Meuse et Adour Garonne). 
Le SDAGE a une portée juridique, les décisions publiques dans le domaine de l’eau et des milieux aquatiques ainsi 
que les aides financières doivent être compatibles avec les SDAGE. 
Le schéma directeur coordonne et oriente les initiatives locales de gestion collective : les SAGE 
 
Pour le  SDAGE validé le 18 novembre 2009, les orientations et disposition à prendre en compte pour la réalisation 
d’un lotissement sont les suivantes 
�  Orientation  3: "Réduire la pollution organique" 
�  Disposition 3D: "Améliorer le transfert des effluents collectés à la station d’épuration et maîtriser les rejets 

d’eaux pluviales".  
�  Disposition 3D2: « Réduire les rejets d’eaux pluvia les, réseaux séparatifs collectant uniquement des 

eaux pluviales » 
 
Orientation 8: « Préserver les zones humides et la biodiversité. » 
Orientation 12 : « Réduire les risques d’inondations par les cours d’eau.» 
Disposition 12B : « Arrêter l’extension de l’urbanisation des zones inondables 
 
Le projet de gestion des eaux pluviales répond aux orientations fixées par le SDAGE dans la mesure où celles-ci 
sont gérées par infiltration. 
 
Le Schéma d’Aménagement et de Gestion des Eaux (SAG E), est un outil de planification qui vise à assurer 
l’équilibre entre les activités humaines et la protection de l’eau et des milieux aquatiques à l’échelle d’un bassin 
versant. 
Le SAGE à pour rôle de: 

�  Fixer les objectifs de qualité à atteindre dans un délai donné, 

�  Répartir l’eau entre les différentes catégories d’usagers, 

�  Identifier et protéger les milieux aquatiques sensibles, 

�  Définir les actions de développement et de protection des ressources en eau, 

�  Définir les actions de protection contre les inondations, 



�  Identifier les priorités et les maîtres d’ouvrage, 

�  Evaluer les moyens économiques et financiers nécessaires. 

L’élaboration du SAGE est fondée sur la concertation entre élus locaux, services de l’état (Agence de l’Eau, DDAF, 
DDE,…), organismes socioprofessionnels et associatifs (Chambre d’Agriculture, CCI, Fédération de pêche, 
association de consommateurs,…). 
 
Le SAGE établit une stratégie collective de gestion de l’eau pour 10 ans : après avoir dressé l’état des lieux du 
bassin versant, le SAGE définit des actions pour répondre aux objectifs. 

Situation de la zone d’étude par rapport aux SDAGE et SAGE : 

La zone d’étude se trouve sur le territoire du SAGE Bas Léon actuellement en phase d’élaboration : 
Les enjeux sont les suivants : 

·  Restaurer la qualité des eaux brutes pour l'alimentation en eau potable et s'assurer de la satisfaction des 
besoins  

·  Restaurer la qualité bactériologique des masses d'eau littorales/estuariennes pour satisfaire les usages  

·  Réduire les flux de nutriments aux exutoires des bassins versants afin de limiter le phénomène de 
prolifération des micro et macro algues  

·  Rétablir la libre circulation des espèces migratrices et des sédiments  

·  Préserver l'équilibre écologique des milieux naturels - aquatiques - littoraux et favoriser l'aménagement de 
l'espace  

·  Gérer les risques et orienter les pratiques d'utilisation des produits phytosanitaires  

 
Le dossier présenté répond donc parfaitement aux enjeux du SAGE. 
 

1.1.4 Qualité des eaux superficielles 
Le ruisseau de « Lann gazel», n’est soumis à aucun objectif de qualité et ne fait l’objet d’aucun suivi de la qualité 
des eaux. 
Pour la suite du calcul, son objectif de qualité sera considéré comme étant le plus contraignant selon le système 
SEQ – Eau : classe et indice de qualité des eaux par altération – Très bonne. 
 
D’un point de vue piscicole, ce ruisseau  n’est pas classé. 
 

1.1.5 Les inondations 
 
Le plan de gestion des risques d’inondation (PGRI) Loire-Bretagne est le document de référence de la gestion des 
inondations pour le bassin et pour la période 2016-2021. 
 
Il a été élaboré par l’État avec les parties prenantes à l’échelle du bassin hydrographique dans le cadre de la mise 
en œuvre de la directive "Inondations". 
 
Ce document fixe les objectifs en matière de gestion des risques d’inondations et les moyens d’y parvenir, et vise à 
réduire les conséquences humaines et économiques des inondations. 
 
Le PGRI est opposable à l’administration et à ses décisions. Il a une portée directe sur les documents d’urbanisme, 
les plans de prévention des risques d’inondation, les programmes et décisions administratives dans le domaine de 
l’eau. 
La zone d’étude du futur lotissement n’est pas concernée par un Plan de Prévention des Risques Naturels lié aux 
inondations. 
 

1.1.6 L’assainissement  
Les eaux usées seront gérées individuellement au sein de chaque lot 



 

11..22  --  LLeess  zzoonneess  nnaattuurreell lleess  

Nom  Distance au projet  
NATURA 2000 FR 5300067 tourbière Lann gazel 0,86km au nord 
NATURA 2000 FR 5300024 rivière Elorn >3km au sud 
Znieff type 1 : tourbière de Lann gazel 0,480km au nord 
Voir cartographie annexe 1 
 
11..33  ––  LLeess  zzoonnee  hhuummiiddeess  

Après consultation de l’inventaire départemental, il s’avère que le projet n’est pas concerné par la présence d’une 
zone humide, ce qui est confirmé par les sondages réalisés sur la zone d’emprise. 
 
11..44  --  LLeess  mmoonnuummeennttss  hhiissttoorr iiqquueess  

L’inventaire du patrimoine bâti au titre de la législation sur les monuments historiques (loi du 31 décembre 1913) 
indique sur la commune de Trémaouezan la présence des monuments historiques inscrits ou classés (MHI et 
MHC) suivants : (source  base de données MERIMEE) 
 
Intitulé   Date du décret de création  
Eglise MHC 07/03/1916 
Ossuaire MHC 04/01/1921 
Fontaine du 18ème siècle près de l’église MHI 18/10/1926 
Cimetière avec ses arbres et sa clôture Site inscrit 09/05/1931 
ZPPAUP  12/06/1998 
 
Tous sont situés à moins de 150 mètres de la limite la plus proche du projet. 
L’Architecte des Bâtiments de France a été consulté. 
 
11..55  --  LLee  ssooll   

1.4.1 La géologie 
Présent sur le Massif Armoricain, le Finistère est une région de socles anciens datés des aires primaires et anté-
primaires qui ont subi, au cours des temps géologiques, différentes transformations par le biais de l’érosion, la 
tectonique et le métamorphisme. 
Certaines formations cristallines et d’autres, sédimentaires, qui les ont parfois recouvertes, ont donc subi ces 
phénomènes et, selon leur intensité, ont été transformées en schistes, schistes ardoisiers, micaschistes ou gneiss. 
Avec le granite, ces roches constituent les substratums géologiques les plus représentatifs du département. 
Des formations ternaires et quaternaires masquent parfois ces différents substrats. Il s’agit de limons, sables ou 
cailloux d’origine fluvial, maritime ou éolienne. 
 
La carte géologique de la France, éditée par BRGM (échelle 1/50 000) a été consultée. 

Le contexte géologique du périmètre du projet correspond à une formation de type granitique masqué par un 
placage limoneux. 

1.4.2 Description du sol sur la zone d’étude 
(Voir annexe 3 pour la description par sondage) 
Trois sondages au tractopelle ont été réalisés sur l’ensemble du lotissement au cours d’une période pluvieuse. 
Sous l’horizon de surface de texture limono sableuse, apparaît systématiquement un horizon de texture limoneuse, 
sain. 

Il faut atteindre une profondeur comprise ente 0,70m et 1,00m pour trouver une arène sableuse et caillouteuse. 

 



K1
K2
K3

1,58E-05   m3/m²/s

Profondeur

79,45   mm/h 2,21E-05   m3/m²/s

Coefficient de perméabilité
0,70 mètres
1,80 mètres

123,00   mm/h
57,04   mm/h

3,42E-05   m3/m²/s
sol perméable
sol perméable2,00 mètres

Classement
sol perméable

 
Tableau 4 : Valeurs tests de perméabilité 

1.4.3  Aptitude des sols pour l’infiltration des ea ux pluviales 
De l’étude des sols au tractopelle et des tests de perméabilité, nous pouvons conclure : 
 
Pour tous les lots  Gestion des eaux de toiture par infiltration à la parcelle, sous forme de 

puits d’infiltration à une profondeur d’au moins 3 mètres/TN 
  
Pour la voirie tranche 0 
 
 
Pour la voirie tranches 1,2 
 

Gestion des eaux pluviales par infiltration sous voirie calculé sur la base 
d’une pluie décennale avec sur verse vers le fossé de la D74 
 
Gestion des eaux pluviales par infiltration sous voirie calculé sur la base 
d’une pluie centennale  
 

 

2 Incidence possible du projet 

22..11  --  IInncciiddeennccee  ssuurr  ll ’’hhyyddrroollooggiiee  eett   llaa  qquuaall ii ttéé  ddeess  eeaauuxx  

2.1.1 Liée à la quantité des eaux ruisselées 
Les modifications du régime hydrologique peuvent résulter : 

�  D’aménagements du bassin versant, par augmentation des zones imperméabilisées, 
�  Par l’apport de nouvelle eau de ruissellement lié à des modifications du circuit hydraulique, 
�  Par augmentation du débit du cours d’eau. 

Avant aménagement, les eaux pluviales issues du champ rejoignent préférentiellement le fossé le long de la rue de 
l’Armorique côté nord. 
 
A noter que l’augmentation de la surface imperméabilisée liée au projet d’aménagement du lotissement ne 
modifiera pas le coefficient de ruissellement à l’échelle du bassin versant du ruisseau de « Lann gazel» (voir fiche 
de calcul occupation des sols annexe 2). 
Le projet aura donc une incidence faible ou nulle sur les débits de crue de ce ruisseau. 
Avant projet le débit ruisselé est calculé pour une période de retour 10 ans, à partir de la Méthode rationnelle (voir 
annexe 2 Index des formules hydrauliques) : 
 

Qi10 =  K * C * i 10 * S
  

Qi10 débit de pointe décennal      m3/s 
            

K coefficient d'ajustement, dépend des échelles   
C coefficient de ruissellement moyen     

i10 
intensité moyenne de la pluie 
décennale   mm/h 

S surface du bassin 
versant    ha 

            
 



1. Selon la méthode RATIONNELLE si le coefficient d e ruissellement < 0,2

* coefficient d'ajustement 2,778
* surface drainée 1,07  ha
* coefficient de ruissellement 0,06
* longueur hydraulique 100  m
* vitesse de ruissellement estimée 0,3 m/s
* temps de concentration 5,56  min
* intensité moyenne, pluie décennale 1,65 mm/min
* débit de pointe décennal 0,0176 m3/s  



Après projet et avant aménagement de mesures compensatoires, le débit ruisselé est calculé à partir de la 
Formule de CAQUOT. 

Qb =  K*Ca * Ib  * Ag   
Qb débit de pointe brut m3/s 

        

K coefficient sans unité   

C coefficient de ruissellement   

I pente du collecteur  m/m 

A surface drainée ha 

        

a, b, g 
coefficients dépendants de la région climatique et de la 
durée de retour    

Débit après projet selon la méthode de CAQUOT, calc ul sur logiciel COVADIS

* surface drainée 1,07  ha
* coefficient de ruissellement 0,41
* longueur hydraulique 100  m
* pente 1,00%
* débit de pointe décennal 0,3950 m3/s  

Tableau récapitulatif des débits sur la zone du pro jet  pour une pluie de période retour 10 ans : 

 Débit de pointe décennale Débit de pointe décennale spécifique 
Avant projet (culture) 17,6 l/s 16,4 l/s/ha 
Après projet (lotissement) 395 l/s 359 l/s/ha 

Tableau 5 : Situation avant et après projet des déb its de pointe 

Les calculs sont  détaillés en annexe2 (voir fiche calcul des débits avant et après projet). 
Il été utilisé les données pluviométriques locales pour une période de retour 10 ans et la formule de CAQUOT. 
 
En absence de mesures compensatoires, le lotissement en projet aurait un impact important sur les débits 
ruisselés. 
 
 
2.1.2 Lié à la qualité des eaux ruisselées   
 

a) Evaluation de la qualité des eaux pluviales  

La qualité des eaux ruisselées est très difficile à évaluer. Elle dépend de trois sources potentielles de pollution 
parfois diffuses : 

�  De la pollution atmosphérique.  
�  De la pollution accumulée sur la surface de ruissellement.  
�  De la pollution liée aux écoulements dans le réseau, séparatif ou unitaire. 

 
Les apports atmosphériques  se caractérisent par une contamination en métaux lourds, une pollution azotée 
variable et un caractère souvent acide des eaux de pluie. 
La contribution de la pollution atmosphérique à la pollution globale des eaux de ruissellement reste faible pour les 
MES, le DCO, les hydrocarbures (environ 20% à 30 %). Par contre elle atteindrait 70 % pour les métaux lourds. 
 
 
 
 
 

Les apports  par ruissellement ou lessivage de surf ace imperméabilisée  proviennent de la circulation 
automobile (hydrocarbure, lubrifiant, caoutchouc,...), de l’usure de la chaussée (goudron, ciment, particules fines, 
sel lors du salage hivernal,…) et des toitures qui contribuent pour 15% à 20% de la pollution en matières en 
suspension. 
 
Les apports par le réseau d’assainissement séparati f se caractérisent par : 

�  Une part relativement importante en MES et DCO 



�  Une fraction organique des MES de l’ordre de 30%. 
�  Une faible biodégradabilité (DCO/DBO5=4 à 6). 
�  Une forte concentration en métaux lourds et en hydrocarbures. 
�  Une densité et une vitesse de chute des particules plus importantes que pour les effluents domestiques ou 

le réseau unitaire. 
�  Une taille de particules d’autant plus importante que l’intensité de la pluie est grande. 

 
Les apports par le réseau d’assainissement unitaire  se caractérisent par : 

�  Une fraction minérale des MES de l’ordre de 40 à 60%. 
�  La teneur en pollution est importante comparée aux eaux usées urbaines sauf pour la DBO5, l’azote et le 

phosphore. Les charges annuelles de métaux lourds sont plus importantes qu’en réseau séparatif. 
�  A noter que les quantités annuelles de MES rejetées par les déversoirs des réseaux unitaires sont 

supérieures à celle des rejets de station d’épuration. 
 
Au cours d’un même événement pluvieux, la qualité des eaux pluviales varie. 
La plupart des études (ex CHEBBO 1992), montrent des écarts importants entre les sites et, pour un même site 
entre paramètres mesurés. Les concentrations moyennes d’un événement peuvent être 5 à 10 fois plus fortes que 
les concentrations moyennes annuelles. 
 
Même si les valeurs prises en compte par les spécialistes varient, de nombreuses publications proposent une 
quantification de la charge annuelle polluante suivante : 
Données de référence  : ( voir guide eaux pluviales - club police de l'eau - région bretagne - déc 2007)

Paramètres
MES 660
DBO5 90

DCO 630
Hc 15
Plomb 1
NTK 6

Flux produits 
kg/ha imperméabilisé/an
kg/ha imperméabilisé/an

kg/ha imperméabilisé/an
kg/ha imperméabilisé/an
kg/ha imperméabilisé/an
kg/ha imperméabilisé/an  

Tableau 6 : Flux de pollution présent dans l'eau pl uviale 

L’événement pluvieux le plus important de l’année représente environ 5% de la charge polluante annuelle soit : 

Caractéristique du flux produits lors de l'évenemen t pluvieux le plus important de l'année :

* Part de la charge annuelle pris en compte 5  %

Paramètres
MES 33
DBO5 4.5

DCO 31.5
Hc 0.75
Plomb 0.05
NTK 0.3

kg/ha imperméabilisé
Flux produits 

kg/ha imperméabilisé

kg/ha imperméabilisé
kg/ha imperméabilisé

kg/ha imperméabilisé
kg/ha imperméabilisé

 

Tableau 7 : Flux de pollution pour l'événement pluv ieux le plus important de l'année 
 

b) Evaluation de la qualité des eaux pluviales au n iveau du projet  

Pour évaluer la notion de pluie courante, nous utiliserons l’étude réalisée sur le poste pluviométrique de Rennes 
(représentatif de la région I dans l’instruction technique 77-284) par le BCEOM en Juin 1994 « Contribution à 
l’amélioration de la connaissance des pluies de fréquence courante ». 
Il en ressort que :  

�  54% des événements pluvieux ont une durée inférieure à 4 heures, contre 1% supérieur à la journée. 
�  75% des événements pluvieux ont une durée supérieure à 1 heure. 
�  La durée entre deux événements pluvieux distincts est supérieur à la journée (45%>24 heures).  

 



Le calcul des concentrations du rejet de pointe sur le lotissement en projet sera effectué pour une durée de pluie 
de 120 minutes. Cette durée qui est supérieure au temps de concentration peut être considérée comme suffisante 
pour évacuer la totalité de la charge polluante. 
 

Caractéristiques prises en compte :
(référence  : Guide eaux pluviales - club police de l'eau - Région Bretagne - décembre 2007)

120  min
* hauteur de pluie 10,00 mm
* surface active après projet sans mesures compensatoires 0,437  ha
* volume ruisselé 43,74  m3
* débit ruisselé 6,07  l/s

Caractéristiques concentration du rejet :

Paramètres
MES mg/l
DBO5 mg/l
DCO mg/l
Hc mg/l
Plomb mg/l
NTK mg/l

Concentration du rejet de pointe

* durée de l'événement

330,00
45,00

315,00
7,50
0,50
3,00

 

Tableau 8 : Concentration des principaux polluants pour un débit de pointe annuel après projet sans am énagement 
 

2.1.3 Incidence potentielle sur la qualité du ruiss eau récepteur  
 
L’évaluation de l’impact du lotissement avant aménagement sur la qualité du ruisseau de « Lann gazel», est 
calculée pour la situation la plus défavorable, à savoir une pluie d’orage de période retour 1 an, d’une durée de 1 
heure, pour un débit du cours d’eau en étiage. 
 
Caractéristiques incidence du rejet sur le ruisseau  :

* débit d'étiage  QMNA2 2,85  l/s

Paramètres

MES 2 mg/l 234 mg/l
DBO5 3 mg/l 33 mg/l
DCO 20 mg/l 228 mg/l
Hc - mg/l
Plomb 2,10 µg/l 1 mg/l
NTK 1 mg/l 2 mg/l

-

Objectif de qualité Concentration calculée 
dans le milieu récepteur

 
Tableau 9 : Incidence du projet avant aménagement s ur la qualité des eaux du ruisseau récepteur 

En absence de mesures compensatoires, le projet aurait un impact notable sur la qualité des eaux du ruisseau 
récepteur. 
 
2.1.4 Evaluation de la vulnérabilité du milieu réce pteur  
 
Détermination de la vulnérabilité du milieu récepteur selon les critères suivants : 

 Haut de bassin versant dont la surface naturelle est moins de 100 fois supérieure à la surface imperméabilisée. 
 Présence d’un étang ou d’un plan d’eau à moins d’un kilomètre du rejet. 
 Milieu de haute qualité biologique à l’aval proche (NATURA 2000, ZNIEFF, …) 
 Zone d’usage particulier  à moins de 1 kilomètre en aval : prise d’eau, baignade, pisciculture. 
 Zone figurant à l’inventaire des zones humides 

 
Conclusion :  



 La zone étudiée est considérée comme faiblement vulnérable en absence de zones sensibles à proximité du 
projet. 
 

 La zone étudiée à une vulnérabilité avérée pour le critère suivant : présence de la zone Natura 2000 « tourbière 
de Lann gazel » à 900 mètres au nord 
 
 
22..22  --  IInncciiddeennccee  ssuurr  llee  SSDDAAGGEE  eett   llee  SSAAGGEE    

Incidence par rapport à l’orientation 3 : "Réduire la pollution organique" 
Disposition 3D2: « Réduire les rejets d’eaux pluvia les, réseaux séparatifs collectant uniquement des e aux 
pluviales »  

- les réseaux eaux usées-eaux pluviales sont séparés. 
 
Incidence par rapport à l’orientation 8 : « Préserv er les zones humides et la biodiversité. » 

- Pas de zone humide répertoriée sur l’emplacement du futur lotissement. 
 
Incidence par rapport l’orientation 12 : « Réduire les risques d’inondations par les cours d’eau.» 
L’augmentation des zones imperméabilisées liées à la création d’habitations et de voirie sera accompagnée de la 
mise en place des mesures compensatoires suivantes : 

- Infiltration de 100% des eaux pluviales de toiture sur la base d’une pluie centennale, 
- Infiltration de 100% des eaux pluviales de voirie sur la base d’une pluie décennale, 

Au vu des mesures compensatoires prévues, le projet de lotissement ne remet pas en cause les engagements liés 
au SDAGE, concernant la prévention des inondations. 
 
22..33  --  IInncciiddeennccee  ssuurr  llaa  zzoonnee  NNAATTUURRAA  22000000    

1 - Présentation générale contexte réglementaire 
La constitution du réseau Natura 2000 a pour objectif de maintenir les espèces et les habitats d’intérêt 
communautaire dans un bon état de conservation et de préserver ainsi la biodiversité. 
 
La base réglementaire du réseau Natura 2000 est constituée à partir de deux textes de l’Union Européenne, la 
directive « Oiseaux » du 6 avril 1979 et La directive « Habitats » du 21 mai 1992. 
Une section particulière aux sites Natura 2000 dans le code de l’Environnement précise de cadre de la désignation 
et la gestion des sites Natura 2000 en France (art. L. 414.1 à L. 414.7). 
 
Les procédures de désignation s’appuient sur la garantie scientifique que représentent les inventaires des habitats 
et espèces selon une procédure validée par le Muséum d’Histoire Naturelle (MNHN). 
 
La concertation est réalisée dans le cadre du Comité de Pilotage (COPIL) qui valide les documents d’objectifs et 
met en place les solutions et mesures concrètes de gestion (DOCOB) en prenant en compte l’ensemble des 
aspirations des parties prenantes, écologique, économique, culturel ou sociales. 
 
Au sein du réseau Natura 2000 la France a fait le choix d’une gestion contractuelle et volontaire des sites, en 
offrant la possibilité aux usagers de s’investir dans leur gestion par la signature d’un contrat de gestion et de la 
charte Natura 2000. 
  

 
 



2 - Description de l’état initial : NATURA 2000 

2.1. Situation du projet  
Les zones NATURA 2000 présentes à moins de 3km du projet sont décrites dans les tableaux suivants. 
 
Nom 
 
 

Nature de la 
Protection 
(N°) 

Communes Description 
Distance / 
projet  

Tourbière de Lann 
gazel 

SIC 
FR5300067 

 ��������	���
������	�
Plus importante zone humide de l'intérieur du Léon abritant un ensemble 
complexe de landes tourbeuses à mésophiles (en partie sous pinède claire), de 
groupements de bas-marais acides et de prairies humides à faciès variés. 
Le site comporte en particulier des landes humides tourbeuses à sphaignes 
(habitat d'intérêt communautaire, prioritaire) avec présence de la sphaigne de 
�
�
���������������
�
Une gestion conservatoire (fauche, pâturage) est opérationnelle, limitant les 
risques de dégradation éventuels volontaires ou par abandon des pratiques 
agro-pastorales.�
�
 

0,9 km 

 
 
 
Pour en savoir plus  voir : 
Annexe 3 : Documents bibliographiques : Inventaires patrimoine naturel  
WWW.bretagneenvironnement.org –cartographie du patrimoine naturel 
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2.2.  Conclusion, mesures prises pour préserver les  espèces et les habitats 
Le projet ne remet pas en cause les objectifs des NATURA 2000: 

- Pas de destruction des habitats clés : prairies humides, bois. 

- Pas de défrichage ni d’abattage d’arbres. 

- Pas de rejet d’eaux pluviales susceptible de modifier l’hydrologie de secteur ou la qualité des eaux car 
gestion par infiltration. 

- Pas de rejet lié à l’assainissement, car chaque habitation aura son équipement de traitement individuel sans 
rejet dans le milieu. 

- Pas de comblement de zone humide. 

- Le secteur alentour urbanisé. 

- Lors de la phase de travaux le respect des recommandations voir chapitre 3 

 
En conclusion , le projet du demandeur, n’ayant pas pour effet de réduire la surface des habitats, ni d’affecter les 
populations animales et végétales protégées ou de changer les équilibres entre celles-ci, n’est pas susceptible d’affecter 
les objectifs de conservation du site NATURA 2000 tourbière de Lann gazel. 
 
22..44  --  RRiissqquuee  ddee  ppooll lluutt iioonn  aacccciiddeenntteell llee  

La pollution accidentelle est liée à un déversement ponctuel de polluants consécutifs à un accident. 
Les accidents surviennent en général pendant le transport du produit ou durant les opérations de chargement ou de 
déchargement. 
Il s’agit d’un phénomène aléatoire donc difficile à quantifier. 
Pour une section autoroutière, cette probabilité s’élève à 1% / an / kilomètre. 
Sur le lotissement, du fait du faible linéaire de route et des vitesses limitées des véhicules, le risque accident est très 
faible voir nul. 
Le risque lié au chargement / déchargement est difficilement quantifiable, ce dernier étant essentiellement lié à la 
manipulation des produits liquides, qui, par accident s’écouleraient dans le réseau eaux pluviales et ainsi pourraient 
atteindre le milieu naturel. 
Il est à noter que en cas d’accident avec un produit liquide, les bacs de décantation situés avant les ouvrages de 
stockage permettraient de récupérer une partie ou le totalité du produit. 
 
22..55  --  IInncciiddeennccee  dduu  pprroojjeett   eenn  pphhaassee  ddee  ttrraavvaauuxx  

La pollution des eaux de ruissellement par des matières en suspension est possible lors de la phase de chantier, par 
l’érosion du sol nu suite au défrichement et au terrassement. 
L’activité du chantier pourrait générer des risques du fait de la présence de produits polluants issus des matériaux de 
construction (béton, revêtement de surface), mais aussi des engins de chantier (hydrocarbures, huiles de flexibles 
hydrauliques…). 
Il est à noter que seuls les voies d’accès et l’emplacement des habitations feront l’objet d’un terrassement ou de mise à 
nu des sols. En conséquence, il restera toujours une zone d’infiltration en herbe entre les travaux de la route du 
lotissement, ou le terrassement des habitations  et le ruisseau de « Lann gazel». 
 
De plus, la bonne conduite du chantier ainsi que le respect des règles de l’art et de sécurité applicables à ce type 
d’opération devraient permettre d’éviter tout déversement susceptible de polluer les eaux superficielles et le sous-sol. 
 
 
22..66  --  IInncciiddeennccee  ssuurr  lleess  aacctt iivvii ttééss  hhuummaaiinneess  ll iiééeess  àà  ll ’’eeaauu  

Le projet n’aura pas d’influence sur les activités humaines de loisirs liées à l’eau. 
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3 Mesures compensatoires 

33..11  --  RReeccoommmmaannddaatt iioonnss  eenn  pphhaassee  ddee  ttrraavvaauuxx  

Les risques de pollution  en période de chantier sont aléatoires et difficilement quantifiables (très peu de références 
chiffrées existent). 
Il est en revanche possible de prévenir la majeure partie de ces risques moyennant quelques précautions élémentaires 
qui seront imposées aux entreprises chargées de la construction du projet  comme : 

�  L’assainissement du chantier. 
�  Le stockage (décantation des eaux du chantier avant rejet). 
�  La mise en place d’aires spécifiques pour le stationnement et l’entretien des engins de travaux. 
�  La mise en place d’un dispositif de sécurité lié au stockage des carburants, huiles et matières dangereuses. 
�  La prise en compte des conditions météorologiques pour la mise en œuvre des matériaux bitumineux. 
�  La mise en place d’écrans ou filtres (bottes de paille, géotextiles…) à l’interface du chantier et du milieu 

récepteur, afin d’éviter que des terrassements viennent se déverser au sein des fossés et ruisseaux drainant la 
zone. 

�  L’aménagement d’un dispositif destiné à intercepter les flux polluants issus du chantier et à les diriger vers un 
bassin de décantation temporaire aménagé dès le début des travaux. Ce bassin sera destiné à réduire le débit de 
pointe des eaux de ruissellement et à retenir une fraction de la charge solide. 

�  La communication d’instructions précises aux entreprises afin d’éviter tout déversement de produits dangereux. 
Les installations concernées sont les centrales de fabrication d’enrobé ou de grave ciment, les zones de 
stationnement et surtout d’entretien d’engins, les postes de distribution de carburant. 

�  La mise en place de bassins de dépollution provisoire (aires lavages,..) 
 

Cette liste est non exhaustive. 
 
 

33..22  --  GGeesstt iioonn  ddeess  eeaauuxx  pplluuvviiaalleess  

 

Description sommaire des dispositifs   

 (voir le schéma de principe en annexe) 
 
Les eaux pluviales de voirie seront infiltrées sous la voirie par l’intermédiaire de tranchées d’infiltration remplies de 
cailloux de porosité 40% (ou de structures alvéolaires ultra légères d’indice de vide de 95%). 
Les eaux pluviales de toiture et d’accès seront infiltrées au niveau de chaque lot par l’intermédiaire d’un puits d’infiltration 
dimensionné sur la base d’une pluie centennale. 
 
 
 

P1 puits à la parcelle
Caractéristique de l'événement pluvieux
* période de retour de l'évènement pluvieux

* zone pluviométrique ou station

* durée de la pluie

* coefficient de Montana a 9,990

* coefficient de Montana b 0,698

100 ans

Zone 3
30 à 1440 minutes
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Base de dimensionnement de l'ouvrage d'infiltration  par puits 

* surface active à gérer 0,0150  ha

* surface active collectée par l'ouvrage 0,0150  ha

* profondeur du puits 3,00 m
* hauteur d'infiltration 2,50 m

* diamètre int. buse creuse 1,00 m
* porosité du matériau 0,4

* capacité d'absorption K2 1,67E-05 m3/m²/s

* coefficient de sécurité 0,32

Caractéristiques dimensionnement 

* diamètre puits en projet 2,48 m
* volume utile d'eau pluviale à stocker 6,00  m3
* volume utile dans la buse creuse 1,96  m3
* volume utile dans le matériau poreux 4,04  m3
* rayon du puits 1,24 m

* rayon matériau poreux 0,74 m
* surface au miroir 4,82  m²
* surface d'infiltration 24,28  m²
* débit de fuite 4,05E-04 m3/s

K2
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A - Caractéristique de l'événement pluvieux

* période de retour de l'évènement pluvieux

* zone pluviométrique ou station

* durée de la pluie

* coefficient de Montana a 5,005

* coefficient de Montana b 0,646

10 ans
Zone 3

30 à 1440 minutes

 
 
 
 

V1

B - Dimensionnement de l'ouvrage d'infiltration
Caractéristique de l'événement pluvieux
* période de retour de l'évènement pluvieux

* zone pluviométrique ou station

* durée de la pluie

* coefficient de Montana a 5,005

* coefficient de Montana b 0,646

tranche 0

10 ans
Zone 3

30 à 1440 minutes

 
 
 

Base de dimensionnement retenue
* type d'ouvrage

* code de l'ouvrage INF01

* infiltration sous surface active
* surface active totale à gérer 0,06  ha

* surface active collectée par l'ouvrage 0,06  ha

* pente des bords 90  %

* profondeur de l'ouvrage 2,00 m

* hauteur d'infiltration 1,50 m

* largeur à l'ouverture 2,0  m

* porosité du matériau 0,4

* capacité d'absorption K2 1,58E-05 m3/m²/s

* largeur à la base 2,00 m
* coefficient de sécurité 0,32

Caractéristiques du dimensionnement 
* longueur à l'ouverture 12,8  m
* longeur à la base 12,8  m

* largeur à l'ouverture 2,0  m
* largeur à la base 2,0  m

* volume utile d'eau pluviale à stocker 15,42  m3

* surface au miroir 25,70  m²

* surface d'infiltration 70,24  m²
* débit de fuite 1,11E-03 m3/s

K2

tranchées filtrantes 

Oui Non
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V1

B - Dimensionnement de l'ouvrage d'infiltration
Caractéristique de l'événement pluvieux
* période de retour de l'évènement pluvieux

* zone pluviométrique ou station

* durée de la pluie

* coefficient de Montana a 9,990

* coefficient de Montana b 0,698

tranche 1

100 ans
Zone 3

30 à 1440 minutes

 
 
 

Base de dimensionnement retenue
* type d'ouvrage

* code de l'ouvrage INF01

* infiltration sous surface active
* surface active totale à gérer 0,07  ha

* surface active collectée par l'ouvrage 0,07  ha

* pente des bords 90  %

* profondeur de l'ouvrage 2,00 m

* hauteur d'infiltration 1,50 m

* largeur à l'ouverture 2,0  m

* porosité du matériau 0,4

* capacité d'absorption K2 1,58E-05 m3/m²/s

* largeur à la base 2,00 m
* coefficient de sécurité 0,32

Caractéristiques du dimensionnement 
* longueur à l'ouverture 20,4  m
* longueur à la base 20,4  m

* largeur à l'ouverture 2,0  m
* largeur à la base 2,0  m

* volume utile d'eau pluviale à stocker 26,95  m3

* surface au miroir 40,83  m²

* surface d'infiltration 108,08  m²
* débit de fuite 1,71E-03 m3/s

K2

tranchées filtrantes 

Oui Non
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V2

B - Dimensionnement de l'ouvrage d'infiltration
Caractéristique de l'événement pluvieux
* période de retour de l'évènement pluvieux

* zone pluviométrique ou station

* durée de la pluie

* coefficient de Montana a 9,990

* coefficient de Montana b 0,698

tranche 2

100 ans
Zone 3

30 à 1440 minutes

 
 
 

Base de dimensionnement retenue
* type d'ouvrage

* code de l'ouvrage INF02

* infiltration sous surface active
* surface active totale à gérer 0,06  ha

* surface active collectée par l'ouvrage 0,06  ha

* pente des bords 90  %

* profondeur de l'ouvrage 2,00 m

* hauteur d'infiltration 1,50 m

* largeur à l'ouverture 2,0  m

* porosité du matériau 0,4

* capacité d'absorption K2 1,58E-05 m3/m²/s

* largeur à la base 2,00 m
* coefficient de sécurité 0,32

Caractéristiques du dimensionnement 
* longueur à l'ouverture 18,6  m
* longeur à la base 18,6  m

* largeur à l'ouverture 2,0  m
* largeur à la base 2,0  m

* volume utile d'eau pluviale à stocker 22,34  m3

* surface au miroir 37,23  m²
* surface d'infiltration 99,09  m²
* débit de fuite 1,57E-03 m3/s

K2

tranchées filtrantes 

Oui Non

 
 
 
 
 
 
33..44  ––  SSuurrvveerrssee  oouuvvrraaggee  eett   ccooll lleeccttee  ddeess  eeaauuxx    ppoouurr  uunnee  pplluuvviioommééttrr iiee  ssuuppéérr iieeuurree  àà  llaa  rrééfféérreennccee  

ddéécceennnnaallee  

En cas de pluie exceptionnelle au-delà d’une pluviométrie décennale (ce qui est uniquement le cas de la tranche 0), le 
trajet des eaux rejoindra le fossé en bordure de la D74. 
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4 Entretien des ouvrages 

L’entretien des ouvrages est à la charge des propriétaires : 
- le particulier pour chaque lot, 
- la commune en cas de rétrocession, 
- ou l’association syndicale pour les voiries et les zones en commun. 
 
Pour les parties communes, la responsabilité de l’entretien des ouvrages d’infiltration des eaux pluviales incombe :   
- pendant les travaux, au lotisseur, 
- après travaux à l’association syndicale, 
- après rétrocession, à la commune. 
 
44..11  --  SSyyssttèèmmee  ddee  dd’’ iinnff ii ll tt rraatt iioonn  ddee  llaa  vvooii rr iiee  

Le propriétaire de l’ouvrage a la responsabilité du bon état de fonctionnement de l’ouvrage d’infiltration. 
Les actions d’entretien seront régulièrement réalisées, au moins 2 fois par an et consisteront en : 

�  contrôle et nettoyage des caniveaux grilles et avaloirs. 
 
En cas de curage ou changement des matériaux poreux des ouvrages d’infiltration, leur stockage sera réalisé 
conformément à la réglementation en vigueur. 
 
En cas d’accident, les services de secours appelés mettront en œuvre  les moyens nécessaires en fonction de la gravité 
de la pollution. 
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Annexe 1 : Cartographie 
 
 
 
 
 
 

  Plan de localisation du projet  et environnement 

 

  Extrait cadastral 

 

  Localisation des sondages et des tests de perméab ilité-plan de gestion des eaux pluviales 

 

  Schéma de principe des filières de gestion des ea ux pluviales (parcelle et voirie)  
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Annexe 2: 
Calculs hydrologiques 

 
 
 
 
 
 
 
 

  Index des formules hydrauliques 

 

  Données pluviométriques de période retour 10 ans 

 

  Occupation des sols  

 

  Calcul du débit de pointe avant et après projet,  avant mesures compensatoires 

 

  Dimensionnement des puits à la parcelle  

 

  Dimensionnement des ouvrages d’infiltration sous voirie  
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Annexe 3 :  
Etude du sol 

 
 
 
 
 
 
 
 
 

  Etude du sol 
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Date terrain :  2/03/2013 Condition 
climatique de la 
période : 

Pluvieuse 

  

1) SUBSTRATUM  

Socle géologique :   

 
2) DESCRIPTION DU PROFIL 

      

N° de sondage :  1 Matériel :  Pelle mécanique 

 

Profondeur 
en cm : 

Couleur : Texture : Compacité : Hydromorphie : Pierrosité : Perméabilité 
apparente : 

0-50 
Brun clair 

Limono 
sableuse 

Faible nulle Faible Bonne 

50-70  Limoneuse Moyenne nulle faible Bonne 

70-230  sableuse  nulle forte Bonne 
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Raison arrêt du sondage :  roche 

Présence de sol remanié :  Non 

Profondeur d’apparition de l’hydromorphie : (cm)  

Perméabilité:  Très bonne 

Commentaire :  Infiltration possible mais rechercher l’horizon 
sableux à partir d’un mètre de profondeur 

 

 

 

N° de sondage :  2 Matériel :  Pelle mécanique 

 

Profondeur 
en cm : 

Couleur : Texture : Compacité : Hydromorphie : Pierrosité : Perméabilité 
apparente : 

0-35 
Brun clair 

Limono 
sableuse 

Faible nulle Faible Bonne 

35-100 Marron Limoneuse Moyenne nulle Faible Bonne 

100-200  sableuse  nulle Forte Bonne 

200-320  sableuse  nulle Forte Bonne 
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Raison arrêt du sondage :  Décision de l’opérateur 

Présence de sol remanié :  Non 

Profondeur d’apparition de l’hydromorphie : (cm)  

Perméabilité :  Très bonne 

Commentaire :  Infiltration possible mais rechercher l’horizon 
sableux à partir d’un mètre de profondeur 
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N° de sondage :  3 Matériel :  Pelle mécanique 

 

Profondeur 
en cm : 

Couleur : Texture : Compacité : Hydromorphie : Pierrosité : Perméabilité 
apparente : 

0-30 
Brun clair 

Limono 
sableuse 

Faible nulle faible Bonne 

30-60 Marron clair Limoneuse Moyenne nulle Faible Bonne 

60-270  sableuse  nulle forte Bonne 

 

Raison arrêt du sondage :  Décision de l’opérateur 

Présence de sol remanié :  Non 

Profondeur d’apparition de l’hydromorphie : (cm)  

Perméabilité :  Très bonne 

Commentaire :  Infiltration possible 

 

 
 
 
 


